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NOTRE BUT.

Instruire et récréer, voilà ce que nous nous proposons
dans la publication de cette feuille hebdomadaire. Elle est
pour tout le monde, surtout pour la classe ouvrière et plus
particulièrement pour la jeunesse. A combien de dangers en
effet n'est p.as exp&sée cette jeunesse ? Que de piéges sont se-
més sous ses pas ? Que d'occasions de se perdre et de faire
un triste naufrage au milieu des écueils sans nombre qu'elle
rencontre sur la mer orageuse qu'elle doit parcourir !
Quels moyens done de se mettre à l'abri contre tant de

périls ? iNous. n'en connaissons point de plus efficace que
la lecture des bons livres, renfermant les principes de la
saine doctrine et dé la morale chrétienne Mais comme un
grand nombre de personnes, vû: urs ressources, sont privées
de cet avantage, nous avons voulu y suppléer en publiant
cette petite feuille que tout le monde pourra facilement se
procurer. Puisse Dieu bénir cette ouvre que nous
plaçons sous le puissant patronage de St. Joseph, protec-
teur de l'Eglise universelle et premier patron du Canada.

S jloseph,Modèle de r,ídtite,et Motif de Consolation.

Voulons nous pendant le mois consacré à honorer St.
ò-'Tseph participer aux grâces que ce grand Saint ne manque

pas d'obtenir à ses fidèles serviteurs?
Considérons le comme un modèle si achevé de conduite;

imitons-le et nous trouverons par ce moyen, un motif
de consolation solide qui nous servira à sanctifier
notre travail. Quoi en effet de plus propre à nous
encourager que de jeter souvent les yeux sur le grand St.
Joseph, qu' a consacré toute sa vie aux soins laborieux de

saprofession, vivant à lasueurde sont front, offrant à Dieu

les peines de son état, unissant la prière au travail et
consacrant le travail par la prière ; se renfermant dans la
médiocrité où la Providence l'avait placé, et passant ses

jours dans une occupation également innocente et pénible
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Mais un exemple encore bien plus consolant pour les
personnes obligées au travail, est celui de Jésus-Christ
même qui, tout Dieu qu'il est, et maître souverain de
toutes choses n'a pas dédaigné de passer 30 ans dans
l'obscurité et les peines du travail, montrant à tout
l'univers que les occupations les plus viles en apparence, et
les plus abjectes aux yeux des hommes peuvent être très

grandes et très méritoires aux yeux de 'Dieu
Tout dépend du motif, agisez donc par un motif

surnaturel, et vos plus petits actes acquerront une valeur
infinie pour le ciel.
. Pour arriver a ce but à l'exemple de Jésus-Christ même
et de ses plus grands Saints observez bien ce qui suit:

AVIS SUR LE TRAVAIL.

1. Le matin faites toujours une fer-vente prière pour
offrir à Dieu votre journée, et la comamencer saintement.

2. Avant de commencer votre travail, offrez le à Dieu
en esprit de pénitence.

3. Durant la journée, élevez de temps en temps votre
cour à 1)ieu.

4. Les Dim ancbes et 1êtes, soyez- esiduanxffices
diviùs et aux instructions de la paroisse. -

5. Fréquentez de temps en temps les sacrements.
En suivant ces sages avis, vous attirerez les grêces de

Dieu sur vous, et les bénédictions du ciel sur votre travail ;
vous sanctifierez votre vie et vos peines, et mériterez une
couronne peut être plus éclatante que celle de bien des
grands et des heureux du siècle dont vous enviez le sort.

La Foi donne la Confiance en Dieu.

EXEPLE.

Un homme pieux arriva un soir devant une ville dont
les portes étaient fermées: il appela, mais on ne voulut pas
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lui ouvrir. Mourant deý fatim et de soif. il fult obligé de
couche'r dehors;- il s'étendit à turrIe ut s'endormit en disant :i
Q ne la volonté de Dieu 1aemi~sc

A côté de lui était son âne, au cou duquel il :tvait
Suspendu une petite lanterne, jbii' sa sûreté pun'l tat la
rou te. Mai,~ un coup de vent éý -ignit l:& lumière ; n lio>n
survint et dévora l'âîne. L'honue, ce se réveillant, se
trouva seul et it: Que la voloté dc Dielu s*.Icomntlpli.s~
et. il attendit tranquillement le juir.

D&s qu'il fit jour, il trouva tous le.- po)rt'. ouvertes, la.
ville pillée, ruinée.ý saccagée. El:,- ivai t été surprise, cette i
nuit-là même, par une troupe d'eaýiniemis ; tous le,.' habi-
tants avaient été tués ou f',tits îi-zoninier.s ; lui seul était i
épargzné N'isepas rais-on, 'ér-tide ti'en

remetre à la volonté, de Dieu? Ce n'est souvent qu'au
rn'mtin qui- nous voyons pliurqim. .i il nous a refuisé mqueique 1
chose le soir." HEL.DER.
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La neuvaine de St. François-Xavier commencera à* Notre-Dàme le 29 Mairs, veille du Pim Anche de la Passi On.

* La Société d'Union de Prière elèbrera -Mercredi
prochain à 7 heure-s, à la Paroise, son 2 5rnc anniversaire
avec toute la solennité accoutumée. La quête faite
pendant le, salut est destinée ù habiller les enfaînt,; pauvres
de la première communion.

On demande les prières des fidèles pour le repos de
l'âme des personnes décédées dans l'Union de Prières
depuis sa fondation; et, en particulier, pour celles décédées
depuis 8 jours, dont les noms suivent:

jJpan Lajî&;nt- L'fepousut dle Chis. Frs. Pcrrin
Yeuve Ig-nace Plamondon Nhrite Laplor*'
J oseph Paquette Veuve Louiis Cmamb'on nran
Veuv#e Alexi., leberL. Vir.tinie Giroux

Prix du Numéro, un centin. -En vente chez les Libraires.


